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Sans mesure ?

�� On pourra se fier au On pourra se fier au témoignage subjectiftémoignage subjectif des sujets et éventuellement des sujets et éventuellement 

à leurs estimations de profondeur (mais subjectivité et différences à leurs estimations de profondeur (mais subjectivité et différences 

interindividuelles d’appréciation)interindividuelles d’appréciation)

�� On devra On devra confondre avoir été hypnotisé et être hypnotiséconfondre avoir été hypnotisé et être hypnotisé (mais quel (mais quel �� On devra On devra confondre avoir été hypnotisé et être hypnotiséconfondre avoir été hypnotisé et être hypnotisé (mais quel (mais quel 

est vraiment l’effet de l’induction sur la personne étudiée)est vraiment l’effet de l’induction sur la personne étudiée)

�� On devra On devra comparer des groupes avec et sans inductioncomparer des groupes avec et sans induction hypnotique hypnotique 

(mais l’induction garantit(mais l’induction garantit--elle l’état hypnotique, par ailleurs les effets elle l’état hypnotique, par ailleurs les effets 

étudiés sontétudiés sont--ils assez fréquents et nets pour ne pas être masqués par les ils assez fréquents et nets pour ne pas être masqués par les 

différences interindividuellesdifférences interindividuelles



Sans mesure suite ?

�� Des Des approximations un peu vagues de l’hypnotiseurapproximations un peu vagues de l’hypnotiseur : il était (ou : il était (ou 

pas) hypnotisé, qui évidemment, risquent d’être biaisées par les pas) hypnotisé, qui évidemment, risquent d’être biaisées par les 

résultats observés (si le sujet réussit il était h, s’il échoue il n’était pas résultats observés (si le sujet réussit il était h, s’il échoue il n’était pas 

h)h)

�� L’absence de mesure nuit considérablement à l’étude de l’hypnose car L’absence de mesure nuit considérablement à l’étude de l’hypnose car 

la notion d’hypnose renvoie à un état particulierla notion d’hypnose renvoie à un état particulier tenu pour tenu pour 

responsable de certains changements ; il est donc nécessaire de pouvoir responsable de certains changements ; il est donc nécessaire de pouvoir 

attester de la présence ou de l’absence de cet état ainsi que de sa attester de la présence ou de l’absence de cet état ainsi que de sa 

profondeur.profondeur.



�On pourra se détacher de la subjectivité 
du Sujet et de l’Hypnotiseur.

�On pourra utiliser les scores pour 
constituer un savoirconstituer un savoir

�Correlations avec différentes variables : 

âge, personnalité, intelligence etc.

�Liens entre cet état et différentes 

modifications du comportement, des 

perceptions, du fonctionnement 

psychosomatique, etc. ?





Sur quoi reposent les mesures ?

� Une définition implicite du phénomène étudiée

� Du temps de Pusységur : la profondeur est � Du temps de Pusységur : la profondeur est 

déterminée par l’extension de la lucidité

� Au XIX°siècle elle est déterminée par le 

niveau de rareté des suggestions





Ces premières échelles présupposent une sorte de cohérence dans la 

réponse des sujets. Ce qui n’est pas toujours vrai. Certains sujets peuvent réussir 

une hallucination et rater les suggestions motrices réputées plus faciles.

Par ailleurs les notes obtenues peuvent dépendre de l’hypnotiseur, son 

talent, son état au moment de la séance. 

On peut y retrouver toutes les suggestions qui sont traditionnellement

proposées au sujet hypnotisé.proposées au sujet hypnotisé.

On s’intéressera particulièrement aux scores des sujets dits « somnambules »

qui peuvent paraître exceptionnellement élevés si on les compare aux scores qui peuvent 

aujourd’hui être constatés.



Le lien « suggestion-hypnose » reste présent au XX° siècle. 

« l’hypnose se caractérise par une amplification de la  

suggestibilité présente à l’état de veille ». Hull ( 1933) 

l’échelle de Davis et Husband, utilisée jusqu’à la 

moitié du XX° siècle, en est un bon exemple





Vers  une mesure plus satisfaisante du point de vue normatif

(Weitzenhoffer et Hilgard 1959 à 1963) 

- suggestions écrites

- lues ou dites intégralement. 

- comportements du sujet et de l’hypnothérapeute très strictement déterminés

- une même mesure : 

- d’un pays à l’autre, 

- d’un labo à l’autre, - d’un labo à l’autre, 

- Un poids égal pour chaque suggestion

- Une construction sur le modèle des échelles de Guttman

choisir des items répondant au principe suivant :

- la réussite à une suggestion donnée doit s’accompagner d’une réussite 

à toutes les suggestions d’un rang inférieur.









L’objectif des auteurs  est largement atteint.

Les relations entre les items sont cohérentes. Chaque suggestion est bien corrélée ave 

cl’ensemble du test.  

Les comparaisons test - retest à quelques jours d’intervalle sont très élevées (.78, .87)

une grande stabilité dans le temps à 10 et 25 ans d’intervalle

Absence d’influence de la personne qui fait passer l’expérience : une personne 

donnée aura le même score  quelque soit la personne qui administre la suggestiondonnée aura le même score  quelque soit la personne qui administre la suggestion

Les résultats sont très stables d’un échantillon à l’autre. Il semble qu’à partir de 30 

personnes on observe une note identique et un même écart-type.

Vers un profil individuel : 

Hilgard et Weitzenhoffer crée un ensemble d’outils de mesure sous tendu par l’idée 

d’explorer les secteurs suggestibles et non suggestibles d’un individu : A C Profile I et II : 

une personne pourrait avoir une capacité plus grande dans tel ou tel domaine.







- 

Discussion

- un vif succès 

- monde entier (italie, allemagne,france,  suède, japon etc.).

- leur présence est généralement demandée dans la plupart des revues scientifiques

- leurs qualités les rendent incontournables

Pourtant 

Ces outils assimilent hypnose et suggestion 

Ces outils se prètent mal à une utilisation clinique car elles 

inscrivent la relation dans un contexte inapproprié

Mesures alternatives :

- J. Hilgard propose deux échelles ne comportant que des items 

plus facilement intégrables dans la clinique : Rêve, Enfant, adulte

On peut aussi établir un questionnaire d’expérience subjective non 

attaché à l’administration de ce type de suggestions.

Mais ces différentes mesures alternatives n’ont pas rencontrés le 

succès des échelles décrites précédemment.



- 

L’hypnose  victime des qualités normatives des 

échelles de Stanford :

leurs qualités normatives empêchent toute 

tentative pour rechercher d’autres mesures : subjectives 

ou reposant sur d’autres critères à déterminer.

Si d’un point vue clinique les échelles sont 

parfois trompeuses (scores faibles) car dans la réalité parfois trompeuses (scores faibles) car dans la réalité 

les personnes ne sont pratiquement jamais aussi 

résistantes que dans le contexte expérimental. 

Il faut cependant reconnaître que ces notes 

constituent un bon indice de la facilité d’induire un 

état hypnotique chez une personne donnée.

Formation à la passation des échelles de Stanford : Samedi 6 décembre


